
 
© Description de l'objet avec l'aimable autorisation de la 
Société d'histoire de l'art en Suisse SHAS 

 
Tiré de: SHAS - Guide artistique de la Suisse. Berne. 
Tome 1, 2005 / tome 2, 2006 / tome 3, 2006 / tome 4a, 2011 / tome 4b, 2012 

www.gsk.ch/fr 

 

 

Adresse de contact pour toute information concernant l'Inventaire PBC: 

Office fédéral de la protection de la population OFPP, Protection des biens culturels PBC 

Monbijoustrasse 51A, 3003 Berne, 031 322 51 56 

www.kulturgueterschutz.ch  -> Français 

       

 

 
 
Château (Grand-Rue) 
 
Exemple le plus impressionnant de « carré savoyard », perché sur une éminence dominant la 

plaine de l’Orbe (non visitable). V. 1220, la seigneurie de Champvent appartient à la famille de 

Grandson. Un premier château est att. en 1242, accompagné prob. d’un bourg. V. 1295-1300, 

Pierre de Champvent, sénéchal du roi Edouard Ier d’Angleterre, édifie un nouveau château de 

plan géométrique, inspiré de celui d’Yverdon mais de dimensions plus modestes. Div. éléments 

révèlent une influence anglaise. Entre 1359 et 1372, réfections sous les comtes de Neuchâtel, 

avec modif. de certaines baies. Incendié lors des guerres de Bourgogne, le château est transf. en 

1479-1481, puis en 1491, avec la constr. d’un escalier en vis dans l’angle S de la cour, l’établ. de 

plafonds à la française dans les logis, la réfection des charpentes et la fermeture des baies-

créneaux du chemin de ronde. Au milieu du XVIIIe s., la grande tour est abaissée d’un étage et 

couverte d’une toiture, de même que la courtine E adjacente. Importants travaux de terrassement 

à cette époque et au XIXe s., lors de l’aménagement de jardins. Château régulier géométrique 

doté de tours à chaque angle et de deux corps de logis (S-E et S-O). La porte d’entrée médiévale, 

modif. au XVIIIe s., est protégée par une bretèche postérieure à 1476 et par la plus grande tour. 

Les corps de logis comportent de vastes celliers servant de gaines défensives. Les chemins de 

ronde, en léger encorbellement, étaient munis de baies-créneaux à l’orig. Archères en croix 

s’inspirant de celles de Grandson. La camera domini occupait prob. l’étage du corps de logis S-E, 

au-dessus d’une aula. La tour E abrite une chapelle goth. voûtée de deux croisées d’ogives, 

ajourée d’une baie axiale rayonnante et précédée d’un portail monumental à colonnettes 

engagées finement moulurées, rest. en 1966.  


